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Le Bhaktimàrga

Avant-propos

Ce livre, le Bhaktimàrga, est « Le livre de La Voie ». Le mot « bhaktimàrga » est
un  mot  sanskrit,  une  langue  morte  des  Indes,  il  signifie :  « La  Voie  de  la
dévotion ». « La Voie » est une pratique, un moyen d'accomplir le propos de la vie.

Comme toutes les voies spirituelles, issues d'une longue tradition, La Voie a une
« sadhana » : l'agya. 

Le mot sadhana est aussi sanskrit et veut dire : « Ce qu'il faut faire ». Il désigne
l'ensemble des pratiques et des préceptes d'une voie spirituelle (màrga). 
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Un pratiquant de La Voie retrouve son enseignement dans des livres tels que « Le
chant  de  l'éveillé »  (Bhagavad-Gîtà),  le  « Tao-Te-king »,  le  « Yogasûtra »,  le
« Dhammapada », par exemple. 

Les  premiers  chapitres  du  Bhaktimàrga  sont  des  versets  venus  à  l'esprit  du
rédacteur  après  un  « nirvikalpa-samadhi »,  ou  « extase ».  Le  dernier  chapitre,
intitulé : « Les angas de l'agya » est l'ensemble des préconisations morales. 

Pour ceux qui n'ont pas reçu la « Révélation » et qui n'observent pas l'agya, la
ressemblance entre les enseignements de La Voie et ceux des livres cités plus
haut,  n'est  sans  doute  pas  évidente.  La  parenté  est  flagrante,  surtout  sur  les
versions de ces textes réécrits, retraduits sans les erreurs ni les rajouts artificiels
habituels. 

Leur lecture ne laisse aucun doute quant à la parfaite identité de ces différents
enseignements,  au-delà des langues et  des contextes historiques particuliers à
chaque pays. 

Les spécialistes en spiritualité d'origine indienne connaissent le « trimàrga », ou
« voie vers la Libération » et ses différents composants, le jnana, le karma et le
bhakti-yoga. Ces mêmes spécialistes ne connaissent pas La Voie. 

La Voie est peu connue sous ce nom, en occident. Si je vous disais que La Voie
est  le  raja-yoga (ou « asthanga-yoga),  vous vous diriez :  « Je connais le raja-
yoga ! », mais ce yoga, comme il  est  pratiqué aujourd'hui,  n'a rien à voir  avec
l'Observance de La Voie. 

Les techniques de méditation et les piliers de l'agya ne sont pas ceux des yogas
dont je viens de vous parler. 

Le mot « La Voie », en chinois ancien, se disait « Tao » et pourtant La Voie n'est
pas taoïste,  même si  nous reconnaissons  Lao-Tseu comme un ancien maître-
éveillé de La Voie et le Tao-Te-King, comme un de ses livres. 

Certaines spiritualités et religions indiennes ou chinoises, sont ce qui reste de La
Voie, après que les porteurs du message ont disparus. Quand la parole vivante se
tait, les hommes transforment son message au fur et à mesure des années qui
passent. 

La  transmission  se  faisant  souvent  de  bouche  à  oreille,  comme  pour  les
enseignements de Gautama (le bouddha historique), vous imaginez les distorsions
du message d'origine !
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1. Bhagavan

1.1 : l'Un 

1.  L'Unité* et le Tout ne font qu'un, en même temps Roi et Royaume, non-né,
éternel, créateur et maître de toutes choses.

*  L'unité  et  le  Tout :  il  s'agit  évidemment  d'Ishvara,  Dieu,  l'Un.  Lao-Tseu,  un  éveillé  chinois
contemporain de Confucius, au milieu du sixième siècle, pour exprimer ce Tout disait « Tao ».

2. Infiniment grand et infiniment petit, sans limites de temps ni d'espace, il y a du
Tout partout et en tout, mais rien ne le contient tout entier.

3. En voyant toutes choses et tous les êtres réunis, au comptage impossible, tu ne
vois du Tout qu'une infime partie.

4.  Infini le contenant, infini le contenu, en toutes choses et en chacun, il y a une
partie du Tout et chaque partie du Tout est de même nature que le Tout.

5.  Le regard de l'initié voit l'Un en toutes choses, tandis que l'ignorant*, aveuglé
par l'illusion, ne voit que des formes. L'Un est dans le multiple et la multitude est
en lui, comme les gouttes de pluie dans le ciel.

* ignorant : celui qui n'a pas la connaissance (Veda). La connaissance dont il est question ici n'est pas
une connaissance apprise, dans des livres (jnana) mais celle qui vient à force de vivre la vérité.

6. Le Saint-Nom* ne peut se dire, l'écouter c'est entrer en béatitude.

* Saint-Nom : ce mot désigne plusieurs choses ; l'énergie du Tout en chaque chose et en chaque être
de la Création, la technique de méditation qui permet d'en prendre conscience et ce que l'on ressent,
quand on a cette conscience.

7. L'Un est en dehors et en dedans, il est l'eau de la rivière et son lit, le vent et le
ciel, le vide et le plein, l'avant, le maintenant, le demain et le toujours.

8. Tout naît du non-né, venu de nulle part et tout y retourne*.

* C'est le cycle des incarnations, le samsara. L'âme-incarnée qui réussit à se libérer des chaînes du
samsara, retourne à l'infini du Royaume, en toute liberté et en toute conscience.

9.  De toutes choses, ici et ailleurs, visibles et invisibles, passées, présentes et à
venir, l'Un est l'origine et la fin.

10. L'Un est l'espace et les astres. Il est le feu et l'eau, la terre et la pierre, le fleuve
et l'océan. Il contient tout, ce qui reste immobile, ce qui bouge, ce qui nage, ce qui
rampe, ce qui court et ce qui vole, mais rien ne le contient tout entier.

11. L'Un est depuis et pour toujours tout entier dans l'instant.

12. L'Un est le un et le deux, le Créateur, la Création et la créature, le Roi et son
Royaume, le ciel et la Terre, le dehors et le dedans.
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13. La créature a en elle une part de l'Un.

14. L'Un est cause et conséquence, graine et fruit.

15. Le Saint-Nom est la vie de tout.

16. Le Saint-Nom est le souffle, la Parole que l'on ne peut pas dire, qu'entendent
ceux qui sont attentifs au silence.

17. L'Un est nectar, lumière, musique, les deux sons du souffle et dans l'Homme la
soif de vérité. 

18. Le Saint-Nom est l'Un en toutes choses.

19. L'harmonie de l'Unité est dans la forme et en dehors. Elle est partout, tout le
temps, depuis toujours et à jamais.

20. Le Saint-Nom est lumière et son absence. Sa musique se joue et dit sa volonté
au monde et au-delà et à ceux qui l'écoutent.

21. L'Un jamais-né est la source de tout. Il a mis son Saint-Nom en tout. Avant le
commencement du manifesté, il y avait le non-manifesté.

22. Le Saint-Nom vient à l'être, pour lui donner vie.

23. Le corps est fait de poussière.

24. Le Souffle est l'inspire et l'expire, qui va et qui vient, qui entre et qui sort, tout
en restant dedans et dehors en même temps.

25. Il y a beaucoup de bruits discordants. Ferme les yeux, fais silence et entends
la perfection dans ta respiration. 

26. La respiration te donne la vie, la conscience et de pouvoir lui rendre grâce.

27. La Grâce de la respiration va et vient comme le soufflet d'une forge.

28. Saint-Nom, Verbe, Satnam, Parole, qu'importe : l'Homme reçoit sa Grâce et la
possibilité d'en prendre conscience.

29. Le Saint-Nom est lumière intérieure.

30. Lumière de jour, de nuit, de toujours. Elle chasse les ténèbres.

31. La lumière est le Saint-Nom que l'on voit quand l'œil* est ouvert.

* Le troisième œil ou « ajna-chakra ». Quand Jésus disait : « L’œil est la lampe du corps. Si ton œil est
en bon état, tout ton corps sera éclairé; mais si ton œil est en mauvais état, tout ton corps sera dans
les ténèbres. » (Matthieu 6:22), il parlait de cet œil.
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32. Ténèbres, ignorance, souffrance, confusion, illusion disparaissent à la lumière
de la connaissance.

33. Dans une étincelle, la lumière toute entière brille.

34. Aucun livre, aucun savant ne montre autant de vérité qu'un instant de lumière.

35. Ferme tes yeux, garde les immobiles entre tes sourcils et vois la lumière.

36. Le Saint-Nom, nada* et lumière ne font qu'un dans le Tout, contenu en chaque
être et en toutes choses.

* Les sons, ou musique.

37. La lumière du Saint-Nom brille même pour l'aveugle. 

38. Si on te demande d'où tu es, réponds de la lumière qui est née d’elle-même. 

39. Vois la lumière du Tout, elle est ton but.

40. Le Souffle, la lumière jouent une musique audible quand le silence prend toute
la place dans l'esprit de celui qui écoute.

41.  Des  carillons sonnent et  personne n'en  joue,  leur  musique donne à  l'âme
l'amour et la paix qu'elle réclame.

42.  Tu  crois  que  des  anges  jouent  de  leurs  instruments  quand  le  Souffle  fait
entendre nada.

43. La musique du Souffle est le son du silence qu'entendent ceux qui se taisent et
s'oublient pour l'amour du Tout.

44.  Les âmes dévotes goûtent  le  nectar* qui  coule en leur  dedans,  source de
bhakti, qui les jette en pranam. 

* Le nectar : il s'agit de « l'Amrita » ou ambroisie. Les hindouistes et les sikhs en ont fait une boisson
rituelle, mais elle coule naturellement en nous.

45. Le Souffle, la lumière, nada et le nectar sont les quatre faces d'une montagne
dont le sommet est parfaite conscience de la béatitude.

46. Si le Royaume était dans le ciel, les oiseaux t'y devanceraient, s'il était dans la
mer, les poissons t'y devanceraient, en vérité, le Royaume est en toi et en dehors. 

47. L'Un et sa Création ne font qu'un. La Voie mène au Royaume où vont les âmes
assoiffées de vérité.

48. L'Homme, la Terre et le ciel vivent par la Grâce, mais l'Un existe par lui-même.

49. Tous les êtres sont en l'Un et il y a de lui en tout, mais tout ne fait pas l'Un.
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50. De même que dans l'air souffle le vent, en l'Un se tiennent les êtres.

1.2 : le Saint-Nom, l'Homme et l'ego

51. La Terre, le Soleil et les étoiles viennent de l'Un.

52. Le Saint-Nom soutient les planètes et les étoiles, il garde la Terre et la Lune à
bonne distance dans leurs courses parfaites.

53. La Terre a la perfection du Saint-Nom contenu en toutes choses.

54. Par le Saint-Nom, les êtres de l'océan ne se noient pas. La vie leur vient, dans
l'eau mêlée et par de chaudes fumées du plus profond.

55.  Par la Grâce du Saint-Nom, les arbres se nourrissent d'eau, de lumière, de
gaz. Ils abritent et nourrissent d'autres êtres à leur tour.

*La perfection de l'Un fait qu'en toute harmonie les êtres vivent les uns avec les autres en parfaite
symbiose. Seul le libre-arbitre donne à l'être-humain la possibilité de déroger à cette harmonie et, par
conséquence, de polluer « sa » planète. 

56.  La Création chante les louanges de l'Un dont le Saint-Nom, que l'on ne peut
dire et qui ne s'écrit pas, libère des ténèbres de l'ignorance ceux qui l'entendent et
l'écoutent.

57. La Perfection préside à la Vie que le Saint-Nom donne à ce monde, aux âmes
assoiffées de vérité, sur le chemin du retour.

58.  Le Saint-Nom est en chaque être, petit et grand, végétal, animal et humain,
riche et pauvre, remarquable et caché, le Saint-Nom est en lui.

59. Le soleil fait comme la lumière, le vent dans les feuilles, comme la musique et
le bonheur d'être vivant parle du Saint-Nom.

60.  L'âme, étincelle de l'Un, par le Saint-Nom contenu dans la forme, passe de
vies en vies, de forme en forme, jusqu'à l'humanité, couronne de la Création.

61. L'âme est conscience, dans la cohorte des êtres sur la voie du retour.

62.  L'âme vient du Tout, la Grâce lui donne chair et la marie à l'ego pour qu'elle
prenne conscience et puisse dire « je » en toute liberté.

63. L'âme ne naît ni ne meurt avec le corps. 

64. Chaque incarnation donne à l'âme un peu plus de sagesse.

65. L'âme est à l'image de l'Un, invisible aux regards incapables de voir.

66. L'Homme est libre d'aller ou de ne pas aller au Royaume.
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67. L'Homme est le grand-frère des autres créatures. Il en est responsable et doit
les protéger et les traiter avec respect même s'il les tue pour s'en nourrir. L'âme ne
peut pas être tuée. L'Un est harmonie et l'Homme doit s'y conformer.

68.  L'Homme n'est pas d'une seule pièce. Il  y a en lui plusieurs corps et deux
d'entre eux sont soumis aux trois gunas de la Nature-Originelle.

69. Dans le monde visible aux yeux du dehors, il y a le corps de muscles, d'os, de
nerfs et de sang.

70.  Les  trois  gunas  font  que  l'Homme a  des  besoins,  des  passions,  le  désir,
l'attachement et peur de la mort.

71. Le mental et l'esprit* font que l'Homme rêve et qu'il est sensible à la beauté.

* L'âme-incarnée.

72. L'ego donne à l'esprit la conscience et la liberté de choisir le bien ou le mal. 

73. Sans ego l'âme ne s'incarnerait pas.

74.  L'ego est une Grâce de l'Un, pour que l'être puisse revenir  à Lui  en toute
liberté.

75. La mort corrompt la chair et le faux-soi.

76. L'âme traverse la mort continuant vers la béatitude.

77.  L'âme est incarnée pour gagner la conscience et  choisir  librement entre la
lumière et les ténèbres, le bien et le mal, la connaissance et les ténèbres.

78. Le faux-ego est le fruit de la nescience.

79. Le faux-ego s'attache à la terre et aux sens en oubliant l'essence.

80. Le revers de la conscience est l'inconscience.

81. Les apparences attirent tant et pourtant, la conscience venue, il ne reste plus
que l'essence.

82.  L'attachement est fait de désirs ardents et sans fin qui enchaînent aux fruits
des actes et couvrent la lumière d'un voile enténébré.

83. Le faux-ego impose à l'esprit le poids des sens qu'il garde tournés au-dehors.
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1.3 : libre-arbitre, but de la vie, la mort

84. Il fut un temps, qu'aucune pendule, aucun calendrier n'a compté, un temps où
l'âme était fondue en l'Un, sans conscience d'elle-même.

85. Une goutte de l'océan n'est pas l'océan tout entier.

86. Une vie sans conscience est une vie sans lumière.

87. Un Roi sans sujet n'est rien. 

88. Par Son Saint-Nom, l'Un donne vie, forme et conscience à ce qui est confondu.

89. La conscience ne va pas sans libre-arbitre.

90. La face et son revers sont les parties d'une même monnaie.

91. Le libre-arbitre permet d'aller sur un bon ou sur un mauvais chemin.

92. La souffrance, le doute, l'ignorance, l'aveuglement, la peur et la honte sont le
prix du libre-arbitre.

93.  L'amour d'un être libre a plus de valeur que celui d'un obligé. 

94. La conscience du Saint-Nom mène au Royaume de la béatitude.

95. La conscience est la Grâce de l'incarnation. 

96. Les ténèbres ne sont qu'absence de lumière.

97. Le but de la vie est de revenir au Tout en toute conscience et liberté.

98. La Réalisation est une constante conscience du Saint-Nom.

99. L'incarnation est un départ, la mort un retour.

100. Un Royaume sans sujet, ananda sans conscience sont désert et ténèbres.

101. Va au Royaume et reste pour toujours dans la plus parfaite béatitude.

102. Chaque âme reviendra au Royaume et peu importe la durée du voyage. 

103. L'Un, sa Grâce a créé le corps, le mental, l'esprit et la conscience.

104. Le temps n'existe pas, il n'y a que l'instant. L'éternité est un instant sans fin.

105. Quand un chercheur trouve la vérité, il est bouleversé par la Grâce.

106. Tu changes de vaisseau, mais l'océan et le vent restent les mêmes.
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107. L'âme s'incarne sans cesse jusqu'à revenir en conscience à son origine.

108. C'est notre conscience à l'instant de partir, qui fait que l'on revient ou non. 

109. La conscience s'approfondit à force de revenir. 

110. Celui qui s'en remet à l'Un, au moment de partir, ne revient jamais plus.

111. Qui se fond en L'Unité du Tout, arrive au Royaume et y reste toujours.

112. En l'Un se fondent en toute conscience les âmes libérées.

113.  Celui  qui,  au  moment  de  partir,  s'en  remet  au  Saint-Nom  y  reste  pour
toujours.

114.  Toutes  les  planètes  de  vie  sont  lieux  de  souffrance,  où  se  succèdent  la
naissance et la mort.

115. La mort a deux chemins ; l'un est lumineux, l'autre plein de ténèbres. L'un est
retour, l'autre non-retour. 

116. Connaissant ces choses-là, reste dans l'Observance. 

1.4 : le bien, le mal, le karma

117. L'homme parle du bien et du mal, mais connaissance ces mots sont vains.

118. Le bien n'est pas la morale. 

119.  La connaissance, en dévoilant le bien, montre aussi le mal.  Les contraires
existent l'un par l'autre.

120. Dans le silence le plus petit bruit sonne comme le tonnerre.

121. Le bien trouvé te mène au Royaume, le mal à l'illusion, à la confusion et à la
souffrance.

122. Le bien n'est ni la morale, ni la loi, pourtant le dévot respecte l'une et l'autre.

123. En conscience du Saint-Nom tous les actes sont bons.

124. L'Un jamais ne punit ni ne récompense. Tes actes portent en eux leurs fruits.
Pour s'en libérer, reste dans le service.

125.  La goutte est dans l’océan. Il y a de l'océan dans la goutte, mais la goutte
n'est pas l'océan. Il y a de l'Un en l'Homme, mais l'Homme n'est pas l'Un.
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126. Celui qui monte le plus haut tombera le plus bas. Le dévot, s'il n'écoute plus
sa raison, s'il cède aux émotions et au désir peut agir moins bien que l'ignorant et
plonger plus loin dans la confusion.

127. Celui qui se lie les pieds ne pourra pas marcher. Avant d'accuser les autres,
ou le sort, cherche ce que tu as mal fait. Oublier le Saint-Nom est, pour le dévot, la
source de tous les problèmes.

128. Celui qui jette une pierre droit au-dessus de lui, s'il reste immobile et s'étonne
qu'elle retombe sur sa tête n'a pas plus de raison qu'un sot.

129. Chaque pensée, chaque parole, chaque action entraîne une conséquence de
même intensité et de même qualité, sauf pour le dévot dans le service.

130. Le service c'est agir en conscience du Saint-Nom.

131. Restant en son Nom, tu as conscience de sa Grâce.

132. Désirs et besoins se ressemblent mais ne sont pas de la même famille.

133. Satisfaire tes besoins est un devoir sacré.

134. Assouvir tes désirs te jette dans la frustration. Un désir assouvi, vient un autre
désir, puis un autre encore, car il n'a pas de fin.

135. L'Hhomme ne doit se laisser dominer ni par le désir ni par son objet.

136. Le corps est le temple de l'harmonie de l'Un, le respecter est un devoir sacré.

137.  Sur La Voie l'équilibre du corps, du mental et de l'esprit garde le dévot en
conscience. 

138. Rien du chemin menant au Royaume ne peut nuire au corps, au mental ni à
l'âme.

139.  La  Voie  est  bordée  d'arbres  porteurs  de  bons  fruits.  Jésus  a  dit  que  tu
reconnaîtras l'arbre à ses fruits. 

140. Les désirs sont des enfants malins et capricieux.

141. Aucune richesse n'éteint le feu du désir dans l'esprit de celui qui lui cède. La
richesse n'est pas mauvaise, c'est le désir qui est mauvais, car il t'enchaîne à lui,
te soumettant à ses caprices.

142. Aucun océan n'a assez d'eau pour noyer les flammes qui brûlent dans l'esprit
où le désir s'est installé.

143. La frugalité n'est pas la privation, ce mal qui éveille frustration et désir.

144. Désirer ne plus avoir de désir est un désir.
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145. Tu es en même temps chair, mental et âme.

146. Le bien et le mal sont liés, il n'y a pas de soleil sans ombre.

147.  Le mal a tant de noms : il est faux-ego, ahamkara, inconscience, Malin et
celui-qui-sépare.

148. Le Malin a des paroles de miel et une voix angélique pour dire la perfection
de Dieu et ton imperfection afin que tu l'écoutes.

149. Toute parole prononcée en esprit est celle du Malin, l'écouter c'est tomber.

150.  Si tu crois ne pas être digne de paraître devant ton Père, reviens tout de
même au Saint-Nom que tu as quitté.

151. Celui qui observe l'agya se place sous la Grâce, s'il en sort qu'il s'y remette et
s'y remette encore.

152. Vanité, cruauté, injustice, mépris, indifférence, frustration, avidité, excès, lucre
et stupre sont les fruits de la nescience.

153. Celui qui, en toi, désire se battre contre le Malin est le Malin lui-même.

154. Seule la Grâce peut vaincre le Malin.

155. Tu ne dois pas vaincre le Malin mais te soumettre au Saint-Nom. 

156. Observer l'agya c'est soumettre sa passion à la raison.

157. Réaliser, c'est observer l'agya du lever au coucher. 

158. L'énergie de toutes les vies est faite d’opposés. 

159. Qui cherche les plaisirs du pouvoir est pris de vanité et sera sa victime.

160. Quand l'esprit oublie ses concepts, il traverse l'illusion.

161. Il n'y a pas d'autres vérités que la vérité. 

 1.5 : le dévot et le monde 

162. Le dévot, sur La Voie, ne vit pas en ermite. 

163. Le dévot vit dans la Grâce du monde, parmi les êtres qui y vivent aussi.

164. Les bêtes et les plantes sont, pour le dévot, l’œuvre de Dieu.
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165.  Quand le dévot regarde les yeux d'un Homme, il  y voit  la lumière et  son
contraire.

166. Il aimera l'une et se gardera de l'autre.

167. Le monde est le lieu de la réalisation.

168. Quand il fait froid, celui qui a du feu partage sa chaleur.

169. Dans la nuit, celui qui a la lumière ne la cache pas, il la met sur le rebord de
sa fenêtre, visible à tous.
 
170. Une bonne nouvelle se partage. 

171. Le dévot vit dans un pays avec des lois que l'on doit respecter. 

172. Le dévot a l'agya, son respect est Dharma, le Dharma est agya. 

173. Le détachement ouvre la porte du Royaume, l'indifférence la referme.

174.  Tu aimeras, dans l'ordre, le Saint-Nom, ta famille, ton pays, tes amis et tes
voisins.

175. La Grâce, l'agya, le guide et l'Observance gardent le dévot sur La Voie. 

176. Ne confondez pas bienveillance* et faiblesse.

* Bienveillance : la bienveillance est l'ahimsa, le fait de ne causer de nuisance à nulle vie. « Ahimsa »
est le premier des grands vœux (mahavrata) de « yama », les cinq observances morales de La Voie
correspondant au respect des devoirs (dharma) envers les autres et envers soi.

177. Se défendre est un devoir sacré.

178. La rancune est un poison. 

179. La peine ressassée continue même quand sa cause n'est plus. L'attention
que l'on porte au Saint-Nom atténue cette peine jusqu'à ce qu'elle disparaisse,
laissant la place à une joie qui n'a d'autre raison qu'elle-même.

180. La mémoire est utile, pas les regrets ni la rancune.

181. La source vaut mieux que le puits. 

182. La colère mène à la confusion où la conscience se perd.
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2. Dharma

2.1 : la Voie

183. Le Saint-Nom est la source de tout, cette connaissance mène à la conscience
de son harmonie.

184. Sur le chemin, la graine est mangée, sur les cailloux, elle ne germe pas, dans
les épines, elle étouffe. Elle germe sur de la bonne terre. 

185. Tu n'iras nulle part en restant assis.

186. Vivre ne suffit pas, il faut agir dans le service.

187. Ni la prière, ni les chants, ni les rituels, ni la lecture des livres ne donnent la
connaissance.

188. La carte n'est pas la route, ni le livre l'histoire.

189. Comment revenir sans partir ?

190. La lecture d'une recette ne comble pas la faim.

191. Pour avancer, des jambes font mieux qu'une langue.

192. Discuter sans fin du Royaume ne t'en rapproche pas.

193. Il vaut mieux une bonne réponse que mille questions. 

194. S'attacher aux questions te lie à l'ignorance. 

195. Faire vaut mieux que dire.

196. Tu es si occupé à chercher que tu ne vois pas la réponse.

197. La vérité est à l'intérieur et à l'extérieur, mais c'est à l'intérieur qu'elle est la
plus proche, commence par là. 

198. Le Saint-Nom passe aussi par le corps et les sens. 

199. L'Homme suit les voies de la Terre, la Terre les voies du ciel, le ciel les voies
du Saint-Nom et le Saint-Nom suit sa propre voie.

200. La Voie est le chemin du surplace qui va en profondeur.

201. La Voie est le chemin et le but. 

202. Cherche le début ; où il se trouve se trouve le but. 
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203. Le dévot n'a pas de plan, La Voie est sa vie.

204. La vie est une Grâce de chaque instant. 

205. La Voie est une pratique. 

206. Le savoir n'est pas la connaissance.

207. Les connaissances ne sont pas la connaissance.

208. Le docteur de la foi qui ne connaît pas le Saint-Nom est un ignorant.

209. L'érudition n'est pas la connaissance.

210. Sur la voie de l'Unité, renonce aux savoirs sans conscience. 

211. Ce qui manque à ta vie est le pourquoi.

212. Un rêve, même réaliste, n'est pas la vie. Vivez-vous, ou rêvez-vous ?

213. L'Observance de l'agya mène au Royaume.

214. Depuis toujours ceux qui veulent se donner rencontrent La Voie. 

215. Tu réalises par le service.

216. Pour ne pas te perdre, reste dans le Nectar et le Saint-Nom.  

217. Qui va sur La Voie, se fiant à la Grâce, est libre. 

2.2 : Les quatre piliers

218. Le socle de La Voie repose sur quatre piliers.

219. Sans agya*, il n'y a pas de voie.

* La sadhana de La Voie

220. L'agya est La Voie.

221. La Voie est l'agya.

222. L'agya est une pratique.

223. Le respect de ses devoirs est agya.

224. Parler de La Voie aux oreilles attentives est agya. 
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225. Le guide et son enseignement sont agya.

226. Le guide dit l'agya.

227. Les piliers de La Voie sont au nombre de quatre.

228. Enlève l'un des quatre et La Voie n'est plus.

229. Tous les piliers sont d'importance égale.

230. Les piliers sont le service, le satsang, la méditation et les angas.

231.  Celui  qui  a  reçu la  Révélation et  qui  n’est  pas dévot,  pratique parfois  et
parfois ne pratique pas. 

232. Par amour de la Grâce, le dévot est ferme dans l'Observance. 

233.  Dépasse ta nature, abandonne l'illusion, libère-toi de la dualité, du désir et
reste dans l'Observance.

234. Quand tu ne seras plus distrait par l'illusion, tu connaîtras Satçitananda*.

* Satçitananda : parfaite conscience de la béatitude.

235. Celui qui reste attaché au Saint-Nom connaît le vrai détachement.

236. Qui reste dans l'Observance est libre.

237. Celui qui, pris par le désir, néglige l'Observance est enchaîné.

238. Celui qui n'écoute plus ses doutes et qui observe l'agya, est libéré du karma.

239. La Libération est pour celui qui, maître du mental, reste dans le Saint-Nom.

240. Qui s'impose une ascèse sévère, mais non conforme à l'agya, est guidé par
l'ego-spirituel et torture l'âme comme le Malin fait. 

241. La pleine conscience, satçitananda est le but de La Voie.

2.3 : le service

242. Le service est un des quatre piliers de La Voie.

243. Le service est le non-agir.

244. Le non-agir n'est pas le rien faire.

245. Le service est conscience du Saint-Nom et détachement dans l'action.
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246. Faire tout en conscience du Saint-Nom est service.

247. Toute action en service échappe au karma.

248. Le service, c'est faire ce qu'il faut, quand il faut et comme il le faut. 

249. Rechercher la perfection de chaque geste pour plaire au regard de l'Un mène
à la Grâce de Bhakti.

250. Reste dans le service, détaché, ne te crois pas l'auteur de tes œuvres et agis
comme si l'Un ne te quittait pas du regard. 

251. Celui qui se donne sans compter a la Grâce avec lui. 

252. Qui voit l'Un en tout et voit tout en l'Un n'est jamais séparé de l'Un, comme
jamais non plus l'Un ne le quitte.

253. Quand tu te donnes, il te prend, quand il te prend, il te donne. Tu reçois parce
que tu t'es donné, tout se tient.

254. La meilleure façon de se donner est le service et la méditation.

255. Ne te soucie pas d'abord des vêtements que tu porteras, ni de ce que tu
mangeras, soucie-toi en premier du Saint-Nom.

256. Si tu œuvres pour le monde, tu recevras ta récompense du monde. Si tu
œuvres en conscience du Saint-Nom, tu recevras le Royaume.

257. Toute action faite en conscience du Saint-Nom est service.

258. Le service n'est pas rendre service, mais rendre service peut être du service.

259. Rendre service est du service quand l'esprit reste dans le Saint-Nom.

260. Assumer ses devoirs, c'est observer l'agya.

261. Assumer ses devoirs est service par la conscience du Saint-Nom.

262. Ne pas s'attacher aux bénéfices de ses actes, agir en toute conscience, le
mieux possible, rester dans le Saint-Nom est service.

263. Le dévot, voyant l'Unité dans le multiple, l'adore et en elle toujours demeure.

264. Le service est le couloir menant à la méditation, la porte en est le satsang. 

265. Si vous êtes au moins deux dans le Saint-Nom, vous avez darshan*.

* Darshan, présence « physique » du divin ou du maître.

266. Le dévot existe par et pour l'Un et reste en son Saint-Nom. 
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267. Celui qui reste dans le Saint-Nom connaît le Royaume, satçitananda.

268. Celui qui reste dans le Saint-Nom connaît sa vraie nature.

269. Assume tes devoirs, observe l'agya, que chaque geste soit service.

270. La Réalisation c'est rester dans le Saint-Nom et assumer ses devoirs.

271. Reste dans le Saint-Nom en faisant chaque geste.

272. Dans le service, le dévot donne le fruit de ses actes au Saint-Nom. 

273. Celui qui, dans le Saint-Nom, voue sa vie au service, est dans l'Unité.

274. Agis dans le Saint-Nom, assume tes devoirs, tu plairas à l'Un et te libéreras
des chaînes de la vanité. 

275. Le devoir assumé est Réalisation dans le service.

276.  Qui  voit  la  vanité  des  actes  et  la  vertu  du  service,  se  distingue  par  sa
conscience et bien qu'il agisse, il reste dans hors du karma. 

277. Le dévot absorbé dans le Saint-Nom est du Royaume, ses actes sont service
et participent de L'harmonie.

278. Qui vise la Réalisation soumet le mental et les sens au Saint-Nom.

279.  Ne  pas  négliger  ni  convoiter  le  fruit  de  ses  actes  dénoue  les  liens  de
l'attachement.

280. En service le corps est dans l'action, l'esprit reste au centre.

281. Celui qui désire la paternité des fruits de ses actes s'enlise dans l'illusion. 

282. Le dévot ignore les tentations du monde.
 
283.  Qui  veut  se  libérer,  reste  dans  le  Saint-Nom,  à  vivre  une  vie  calme,
soumettant son mental, libre de tout désir et de tout attachement.

284. Par le service, le dévot reste dans l'Unité. Visant la Libération, il s'élève dans
la connaissance* venue de l'intérieur, à force d'Observance.

* Vijnana ou Veda, cette connaissance intime venue par l'Observance de l'agya et le contact direct de
l'Unité et de son harmonie.

285.  Absorbe  toujours  ta  conscience  dans  le  Saint-Nom,  sans  nul  doute  tu
connaîtras le Royaume. 

286. Quoi que tu fasses, que tu manges, que tu sacrifies, quelque austérité que tu
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pratiques, que ce soit du service.

2.4 : le satsang

287. Le satsang est un des quatre piliers de La Voie.

288. Le satsang est compagnie de la vérité.

289. Toute parole dite en conscience du Saint-Nom est satsang.

290. Tout texte écrit en conscience du Saint-Nom est satsang.

291. Le satsang s'adresse à l'esprit*.

* Âme-incarnée ou « Témoin ».

292. Seulement ceux qui ont des oreilles pour entendre, entendent le satsang.

293. Chez l'ignorant, le satsang provoque méfiance, moquerie et colère.

294.  Le satsang fait vibrer, chez celui qui le reçoit et le prend comme vérité, la
même corde que celle qui vibre chez celui qui le donne.

295. Le satsang est résonance.

296. Certains sont sur La Voie sans le savoir, recevant le satsang, ils l'apprennent.

297.  Le dévot réalise l'Unité de l'harmonie dans la solitude, la profondeur et le
secret. Ses paroles sont porteuses de vérité.

298. La vérité n’argumente pas. 

299. Personne n’allume une lampe pour la cacher. 

300. Le satsang est service quand il amène un chercheur à La Voie.

301. Chercher à convaincre n'est pas satsang. 

302. Parmi les Hommes, un entre mille cherchera la vérité et deux entre dix mille.

303. Le satsang touche celui qui cherche la lumière de la vérité.

304.  Il  faut semer des milliers de graines pour qu'il en germe une et toutes ne
prennent pas racine.

305. Ne sème pas sur une terre pleine d'épines et de pierres. 

306. Prépare la terre où tu sèmeras la graine.
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307.  Parfois  ceux  qui  s'enflamment  s'éteignent  vite  et  ceux  qui  se  moquent
reviennent  avec humilité demander la lumière.

308. Quand le service mène un chercheur à La Voie ; c'est du satsang-vivant.

309. Le satsang éclaire aussi celui qui le donne.

310. La méditation est une mine, la Grâce en est le diamant.

311. Le satsang éveille et charme l'esprit. 

312.  Quand tu sèmes des graines, si une volée d'oiseaux arrive, tape du pied ;
ceux qui resteront seront les bienvenus.

313. Le dévot reconnaît ceux qui aspirent à la vérité. 

314. Le satsang ne veut ni plaire ni déplaire.

315. Celui qui se fie aux apparences ne verra qu'illusion. 

316. Le satsang est partage.

317.  Mieux vaut un satsang maladroit qu'un discours éblouissant de savoir et de
talent d'un mental sans conscience

318. Le satsang est la porte de la méditation.

2.5 : la méditation

319. La méditation est un des quatre piliers de La Voie.

320. La méditation est contemplation. 

321. La vérité est au centre de soi, loin des bruits et des lumières du monde.

322. La méditation ne se peut qu'après la Révélation du Saint-Nom, de la lumière,
du son (Nada) et du nectar.

323. La béatitude est une montagne à quatre faces, chacune mène au sommet.

324. L'origine et le but de l'âme est le Royaume.

325. La méditation est le retour de la créature à son Créateur.

326. Méditer en action est service, le fruit de son inspiration est satsang.

327. En un lieu caché des regards, médite assis confortablement, sans bouger et
en pratiquant ce qui t'a été révélé. 
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328.  Le corps et  la tête droits,  le  regard entre les sourcils,  le  mental  maîtrisé,
médite sur L'Unité en refusant de suivre la pensée, qu'elle passe comme un nuage
que l'on ne regarde pas.

329.  La méditation est  la porte du samadhi,  quand le méditant  et  l'objet  de la
méditation ne font qu'un.

330.  Le  nirvikalpa-samadhi  est  Satçitananda,  la  parfaite  conscience  de  la
béatitude.

331. Ferme tes yeux, tes oreilles, ne bouge plus et vois, entend la Grâce de la vie
qui se renouvelle sans cesse.

332. Il y a en toi tout ce à quoi l'esprit aspire.

333. La paix est ici et maintenant.

334. La méditation remet la conscience au centre.

335. La méditation retire le voile aveuglant la conscience.

336. Les quatre faces de la méditation sont le Saint-Nom, le son, la lumière et le
nectar.

337. La conscience est passagère de la méditation.

338. Par la méditation, tu peux te fondre dans l'Unité. 

339. Par dhyana*, tu connais Satçitananda.

* Méditation profonde.

340. Satçitananda est un des noms du Royaume.

341. La méditation te prend quand tu te donnes.

342. Celui qui s'oublie s'unit à l'Un dans la béatitude. 

343. Celui qui n'écoute que le Saint-Nom est dans la paix parfaite. 

344. Celui qui s'unit à L'Un fait partie de son harmonie

345. Le regard entre les sourcils, écoutant le Saint-Nom, indifférent aux pensées,
le méditant se libère de l'illusion et des conséquences.

346. L'être connaît le samadhi quand il s'oublie.

347.  Pris par une soif sans mesure, pratique comme il t'a été enseigné, jusqu'à
samyama, la maîtrise parfaite. 
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348. L'union, c'est se détacher du mental et du corps. 

2.6 : Bhakti

349. Les quatre piliers de l'agya, sans bhakti, sont des arbres sans fruits. 

350. Bhakti est la perle du chemin.

351. Bhakti fait de tes gestes, de tes paroles et de ton silence, service, satsang et
méditation.

352. La Voie et bhakti ne font qu'un.

353. Bhakti sans libre arbitre ne serait pas bhakti.

354. Bhakti est reconnaissance de la Grâce.

355. Bhakti offre à l'esprit le trésor de la Grâce.

356. Pour recevoir, donne sans rien attendre.

357. Bhakti n'a d'autre raison que bhakti.

258. Bhakti permet de voir le Saint-Nom en toutes choses.

259. Le dévot, absorbé dans le service, trouve la Grâce.

360.  Chantant la gloire du Saint-Nom, déterminé dans l'Observance, le dévot n'a
qu'amour et reconnaissance. 

361. Le dévot observe l'agya et reste dans le Saint-Nom.

362. Celui qui agit toujours en service connaît la Grâce. 

363. Qui s'attache au Saint-Nom, oubliant le désir, celui-là est parfait. 

364.  Celui  qui,  libre  de  doute,  reconnaît  le  satsang  comme  vérité  et  sert  le
Seigneur avec amour et dévotion sera libéré de ses chaînes.

 2.7 : la Grâce

365. Bhakti est un don de la Grâce.

366. La Grâce t'apparaît dans l'Observance. 

367. La Grâce vient quand tu ne peux plus rien et prie pour son aide. 
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368. La Grâce aime l'humilité, la simplicité et la constance.

369. Sans humilité pas de conscience de la Grâce possible.

370. L'humilité n'est pas la modestie.

371. Cherche, tu trouveras, frappe, on t'ouvrira, demande et l'on te donnera. 

372. Que l’homme âgé interroge un enfant sur la Vie et il vivra.

373. Heureux l'affamé, car il sera rassasié, heureux l'assoiffé, car il sera désaltéré.

374. La Grâce est une source qui constamment coule pour celui qui se donne.

375. Avec ton esprit au centre, tu goûtes à la joie de la Grâce.

376. Dans l'Observance, tu vois la Grâce, son harmonie diriger ta vie.

377. La Grâce est providence et Guidance.

378. Que celui qui est devenu riche devienne roi. Que celui qui est roi renonce à
son pouvoir, pour connaître la félicité de la Grâce.

379.  Qui  vit  pour l'argent  gagnera de l'argent  ou en sera privé.  Il  connaîtra la
souffrance de la frustration et la Grâce lui sera inconnue.

380. Les oiseaux du ciel connaissent la Grâce, soyez comme les oiseaux du ciel.
 
381. Le confort et la sécurité te cachent le secours de la Grâce.

382. Dans l'adversité, quand tu es désarmé, ton seul secours est la Grâce.

383. Tu es sur Terre provisoirement, ne t'y installe pas pour toujours. 

384. Par la foi en la Grâce, ferme les yeux et fais un pas en avant.

385. Il y a en toi quelque chose d’immuable, trouve-le et ne le perd plus.

386. L’espoir que tu cherches est en toi, l’amour que tu cherches est en toi.

387. Seule la Grâce est un abri pour échapper à la force des sens et du désir.

388.  Si  tu  peux  attacher  au  Saint-Nom  ta  conscience  sans  faillir,  tu  auras
conscience de la Grâce. 
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3. Le Guru

3.1: le Guide

389. Le guide connaît le chemin*. 

* Aller gravir une montagne en suivant un guide qui ne connaît pas le chemin est une absurdité. Un
vrai guide n'est pas seulement un conseilleur, il est aussi un expert qui connaît le chemin pour l'avoir
parcouru. Comment reconnaître un bon guide ? À son enseignement.

390. Le guide a le devoir de te guider.

391. Le guide est un être humain vivant en même temps que celui qui le suit. 

392. Le guide vivant répond aux questions des vivants.

393. Le guide n'est pas l'Un.

394. Le guide n'est pas l'ami de celui-qui-sépare*.

* « Celui-qui-sépare » est la signification du mot « diable ». Il sépare l'âme de l'Un. Il est le faux-ego, la
vanité en nous, l'ego-spirituel, l'usine à concepts. Le faux-ego veut bien suivre un guide pourvu qu'il
soit mort, ou un archange, ou l'Un en personne, parce qu'il le vaut bien ! Un guide vivant remet en
cause la vanité du faux-ego et ça, il ne peut le supporter.

395. Celui-qui-sépare n'aime pas l'idée d'un guide vivant.

396. Sot est celui qui croit être le guide de lui-même, quand il est le sujet soumis
de ses désirs, de sa vanité et de ses concepts.

397. Un aveugle ne peut guider un autre aveugle, ni se guider lui-même. 

398. Le guide est source de satsang.

399. Ne te poses pas de questions, pose-les au guide et tu auras la réponse.

400. Comme tu es multiple, le guide l'est aussi, en lui il n'y a pas que le Saint-Nom
de l'Un, il y a aussi le mental et le faux-ego.

* Le guide est un être humain et comme tout être humain, il y a en lui l'ego et le faux-ego. Ce qui fait
qu'il est guide, c'est qu'il sait comment s'effacer pour laisser le satsang couler et que jamais, il ne se
laisse berner par le faux-ego. Un guide, selon La Voie, est un éveillé ayant la juste-vue.

401. Écoute le satsang du guide et prends-le comme vérité.

402. Il n'y a pas de voie sans guide, il est le porte-clé et la carte.

403. L'agya, ses quatre piliers ne vont pas sans le guide.

404. Le guide dit l'agya et peut le changer.
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405. Le guide peut ajouter et soustraire à l'agya.

406. Les préconisations du guide sont agya.

407. Le guide révèle la lumière.

408. Le guide est là pour chaque chercheur, aspirant et Observant. 

409. Quand un guide disparaît, un autre apparaît.

410. Le guide ne peut demander quoique ce soit au détriment de celui qui le suit.

* Un guide ne peut demander quoi que ce soit à ses disciples qui soit à leur détriment, contre leurs
intérêts, leur sécurité et leur intégrité physique et morale. Un guide doit aussi se plier aux lois du pays
où il vit et à la morale commune. C'est de l'ordre du dharma ou yama.

411. Le guide respecte le libre-arbitre de l'Homme.

* L'Un, Ishvara a donné à l'être-humain le libre-arbitre, c'est même ce qui fait son humanité. Personne
ne peut déroger à ce libre-arbitre.

412. Seulement ceux qui le veulent suivent sa guidance.

413. Quitter sa guidance, c'est quitter La Voie.

414. Le guide est sur la Voie, il observe son agya.

415. Le guide connaît le chemin pour l'avoir parcouru jusqu'au bout.

416. Le guide de La Voie est un éveillé.

417. Tous les éveillés ne sont pas des guides.

418. Un éveillé n'est pas un saint*. Un saint n'est pas un éveillé. 

* L'éveil et la sainteté n'ont rien à voir. Souvent ils sont confondus. Une personne sainte est prise pour
un éveillé et un éveillé, qui n'est pas un saint, n'est pas considéré comme un éveillé. L'éveil est un état
de conscience venu grâce à un nirvikâlpa-samadhi, la sainteté est un statut religieux.

419. Le guide ne se doit pas de correspondre à l'image que tu as d'un guide.

420. Le guide ne doit pas correspondre à tes concepts. 

421. Le guide ne se vêt pas selon tes concepts. 

422. Le guide ne parle pas comme il plaît à tes concepts

423. N'attends pas d'amour du guide, l'amour vient du Saint-Nom.

424. Le guide voit en chaque être vivant, le Saint-Nom et son contraire.
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* Le contraire du Saint-Nom est le faux-ego. Le guide voit le Saint-Nom chez chacun mais aussi le
faux-ego.

425. Le satsang du guide est parole de vérité.

426. Le guide a le pouvoir de s'effacer.

* Le guide n'est pas télépathe, il ne lévite pas plus qu'il ne guérit mais il a le pouvoir de s'effacer pour
laisser s'exprimer, à travers lui, l'inspiration du Saint-Nom.

427.  Le guide est  guide parce qu'il  connaît  le chemin et  parce qu'il  s'efface et
donne satsang.

428. La parole du guide doit toujours être vivante. 

429. Un guide meurt, le Saint-Nom demeure.

430. Un guide mort n'est plus qu'un souvenir, une inspiration. 

431. Celui-qui sépare aime suivre un guide disparu.

432. Le guide n'est pas un magicien. 

4. Les angas de l'agya

4-1 : devoirs vis-à-vis des autres

433. Les angas sont le quatrième pilier de La Voie.

434. La vie vous est donnée pour une raison qui dépasse vos raisons de vivre.
Connaître cette raison et ne pas en tenir compte est le signe que tamas domine
votre nature.

Focus sur les trois gunas : les gunas sont les trois composantes fondamentales qui caractérisent les
êtres et les choses et dont les interactions produisent toutes la richesse des différences entre les
êtres. Ces trois gunas sont :
Sattva : la vérité, la lumière, le bonheur, la connaissance (non apprise), l'harmonie, etc.
Rajas : les instincts, l'énergie, l'action, les passions, les désirs, le plaisir, la colère,etc.
Tamas : L'obscurité, les ténèbres, la lourdeur, l'inertie, l'ignorance (de la connaissance non apprise), le
mensonge, etc.

435. Sachez qu'il n'y a pas que la jouissance du plaisir des sens et de leurs objets.
Sachez qu'il vous faut connaître la raison de votre vie et en tenir compte. Cette
conscience et sa prise en compte, est le signe que sattva domine votre nature.

436. La paix vient pour celui qui se plie à ses devoirs.

437. Assume tes devoirs,  sans les fuir  et  sans être lié ni  par le succès ni par
l’échec.
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438. Les êtres vivent grâce à la nourriture qui  dépend des pluies et les pluies
coulent  par  la  Grâce.  La  conscience  de  la  Grâce  vient  aux  Hommes  qui
s’acquittent de leurs devoirs et observent les quatre piliers de La Voie.

439. La conscience de ses devoirs vient avec la connaissance* et la connaissance
vient de la conscience du Saint-Nom.

* La connaissance : non-apprise ou Veda. (pas le livre)

440. En accomplissant son devoir,  l'ignorant s'attache aux fruits de son labeur.
L'initié accomplit son devoir dans la conscience du Saint-Nom.

441. Celui qui remplit son devoir, en observant une juste sadhana*, libéré du désir,
celui-là ne produit pas de karma.

442. Il vaut mieux s'acquitter de son devoir propre, même de manière imparfaite,
que d'assumer celui d'un autre, même pour l'accomplir parfaitement. 

443. Marche sur les traces des anciens et remplis ton devoir en conscience du
Saint-Nom.

444. De même que l'eau ne mouille pas la feuille de lotus, l'action n'affecte pas
celui qui s'acquitte de ses devoirs en restant conscient du Saint-Nom.

445. Béni celui qui s'acquitte de ses devoirs, détaché des fruits de ses actes.

446. Apprends à distinguer ce qu'est ton devoir et ce qui ne l'est pas, à la lumière
de la connaissance.

4.1.1 : ne pas nuire

447. La violence sans raison vient de la domination de l'être par tamas*.

* gunas siège de la paresse, des ténèbres et de l'ignorance.

448. Le respect du vivant est un fruit de la lumière et de la vérité*.

* Gunas sattva.

449. Si un innocent est victime de violence et que vous pouvez le défendre, faites-
le, même en usant de la force. Cette force est alors légitime.

450.  La  violence  peut  aussi  être  dans  les  paroles  que  l'on  dit  et  dans  la
négligence, l'injustice, la trop grande sévérité. Le dévot traite tout le monde de la
même façon,  non pas selon le  mérite  de chacun,  mais  comme son devoir  lui
impose de le faire. Il ne fait pas de reproches inutiles, préférant l'encouragement à
l'expression de vérités blessantes. 

451.  Le  dévot,  fermement  installé  dans  l'harmonie  du  Saint-Nom,  renonce  à
répondre à l'agressivité, sauf s'il en va de sa sécurité ou de celle d'une victime ou
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encore s'il s'agit d'enseigner que toute action entraîne une réaction. L'important est
de ne pas se laisser dominer par la colère et le ressentiment.

452. Le dévot préfère la bienveillance à ses concepts. Il ne cherche pas à prouver
la valeur de ses arguments au prix de violence, même verbales, faites à autrui.

453. Le ressentiment et la vengeance montrent votre nature soumise à tamas, où
sont les ténèbres et l'ignorance.

454. L'humilité, la modestie et la raison montrent votre nature soumise à sattva, où
sont la lumière et la connaissance. 

455.  Observer  la  sadhana  de  La  Voie,  suivre  l'enseignement  du  maître  et
respecter ceux qui sont au-dessus de nous, tels le père et la mère ; privilégier la
pureté*, la simplicité, voilà ce qu'on appelle l'Observance. 

* La pureté : ici ce mot est employé pour parler de l'activité sexuelle, c'est un appel à la tempérance
pour tous et à la chasteté pour certains, comme les moines et moniales ayant prononcé des vœux.

456. Une action faite dans l'inconscience, sans considérer ses conséquences, qui
fait violence à autrui et s'avère irréaliste, montre votre nature soumise à tamas, où
sont les ténèbres de l'ignorance.

457. Parler vrai, avec bienveillance, éviter les mots blessants, préférer le silence,
telles sont les règles pour ce qui est de la parole.

458.  Les  obstacles  à  la  Libération,  comme  les  actes  violents,  peuvent  être
volontaires ou non, motivés par la colère ou l'intérêt personnel. Petits ou grands,
ils mènent sans faillir à la souffrance. 

4.1.2 : ne pas mentir, la réalité

459.  Que la vérité soit le guide de vos propos, mais que jamais, elle ne passe
avant la bienveillance. La vérité ne s'exprime jamais au détriment de la paix et de
la bienveillance. Provoquer de la peine sous prétexte de dire quelque chose parce
que c'est vrai, n'est pas bienveillant.

460. Toutes ce qui est vrai n'est pas à dire. Avant de parler, pensez à l'autre et au
mal que vos propos peuvent lui faire. Le mal que l'on fait n'est jamais un bien. 

461.  Le  dévot  admoneste  sans  blesser,  conseille  sans  vexer,  redresse  sans
contraindre, éclaire sans éblouir. 

462. Le dévot, qui garde sa conscience en vérité, ne peut mentir. S'il ment quand
même, il ne pourra rester dans la conscience de la béatitude.

463. Ne pas dire ce qui est vrai n'est pas mentir si c'est pour éviter de faire souffrir
un innocent. La bienveillance prend alors le pas sur la véracité. 
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464. Il y a une différence entre la véracité et la vérité (universelle). La véracité est
le contraire de la fausseté, de l’inexactitude, mais la vérité n'est pas le contraire du
mensonge. La vérité (universelle) est l'Un, créateur de toutes choses.

4.1.3 : l'intégrité

465. Donnez à ceux qui en ont besoin ce que vous avez et qui ne vous sert pas.  

466. L'intégrité est une vertu sur La Voie de la Réalisation.

467. L'intégrité et un devoir vis-à-vis des autres et de soi.

468. L'intégrité est aussi l'absence de mauvaises intentions.

469. Ce que vous possédez en trop a été volé à ceux qui n'ont pas assez.

470.  Les  désirs  sans  freins  mènent  à  posséder  plus  que  nécessaire  et  à  la
frustration.

471.  Si  vous n'avez pas besoin de quelque chose, donnez-le à celui  qui  en a
besoin.

472. C'est ainsi que le dévot garde le contrôle du désir, condition de la Réalisation.

473. Le besoin est légitime et doit-être satisfait.

474. Ne confondez pas le plaisir et le désir. Si vous avez faim, c'est un besoin. Il y
a plaisir à manger et ce plaisir est légitime.

4.1.4 : vie pure

475. Maître de vous, restez sobre dans votre relation aux autres.

476. Aller méditer avec, au cœur, un ressentiment contre quelqu'un, c'est ajouter à
la porte du Royaume, une serrure fermée par une clé perdue.

477. La colère mène à la confusion, où il n'y a pas de paix.

478.  La  frugalité vient avec la raison, la raison vient de sattva. Si rajas domine
votre nature, travaillez à réduire vos désirs de gras, d'alcool, de sucre et de tabac. 

479.  Il est souhaitable de maîtriser le désir charnel. Pour ceux qui ont prononcé
des vœux, les plaisirs charnels seront proscrits. L'abstinence est une force alliée,
dans la Réalisation, mais doit toujours être librement consentie. 

480. Le plaisir du désir assouvi est souvent liée à la souffrance. 
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4.1.5 : la non-avidité

481. Quand vous faites les choses pour autrui, oubliez-vous, le désintéressement
est fils de sattva, l'allié de la Réalisation.

482. Le désintéressement favorise sattva dans votre nature. 

483. Le désintéressement favorise le détachement. 

484. Le désintéressement sans la pratique du Saint-Nom est vain.

4-2 : devoirs vis-à-vis de soi

4.2.1 : pureté, propreté, honnêteté 

485. La pureté du corps et de l'esprit développe le détachement vis-à-vis de son
propre corps et de celui des autres.

486.  Quand  le  corps  est  propre,  l'esprit  purifié  et  les  sens  contrôlés,  vient  la
conscience joyeuse nécessaire à la réalisation.

487. Le corps est le temple de Dieu. Rester propre et vous soigner est la base du
respect que vous lui devez. 

488. Satisfaire tes besoins est un devoir sacré.

489.  Prendre  soin  de  sa  santé  est  un  devoir  sacré.  Privilégiez  la  sobriété,  la
tempérance, la bonne humeur et l'ardeur dans l'Observance.

490. Ne vous appropriez jamais ce qui appartient à autrui. 

4.2.2 : modération, contentement, sobriété 

491. Quand vous vous acquittez de vos devoirs en gardant votre conscience dans
le service, les actes ne vous affectent pas.

492.  Ne laissez pas votre esprit sous l'emprise du désir, comme des substances
qui prennent l'ascendant sur votre volonté. 

493. Le plaisir n'est pas mauvais, c'est le désir qui doit être maîtrisé.
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4.2.3 : Observance, ascèse, simplicité 

494. L'indiscipline, le manque de rigueur sont des freins à la Réalisation. 

495. L'autodiscipline est une des étapes sur La Voie de Satçitananda.

496. Le respect de ses devoirs est prescrit par la connaissance.

497.  Celui qui ne remplit  pas ses devoirs et qui n'observe pas l'agya existe en
vain.

498. Remplir ses devoirs, observer l'agya n'a de sens que si l'esprit reste attaché
au Saint-Nom, du lever au coucher.

499.  Le service, c'est agir dans la conscience du Saint-Nom. Le dévot sait que
seule la Grâce ouvre les portes du Royaume, mais que durant l'incarnation, il y a
des obligations qui doivent être remplies comme il le faut et quand il le faut. 

500. Plus votre soif de paix et de vérité sera grande et plus vous boirez. 

501.  Sattvique est la raison, la joie et l'amour. La pulsion, le désir viennent de
rajas. La paresse, la faiblesse et l'attachement sont de tamas. Ne laissez pas la
pulsion, la paresse, la faiblesse et l'attachement prendre le dessus de votre nature.
La raison devrait toujours guider vos paroles et vos actes.

502. L'attachement et le désir sont liés.

503. Souriez même si vous n'avez pas de raison de sourire. La bonne humeur est
un nectar de longue vie et de bonne santé.

504.  Ne laissez pas le mental sans maître. Les pensées, les émotions peuvent
vous faire oublier le Saint-Nom, vous plongeant dans l'obscurité, la tristesse et la
peur. 

505. Respecter vos devoirs montre que sattva domine votre nature.

506.  Refuser  de  remplir  un  devoir,  parce  qu'il  est  pénible,  montre  que  tamas
domine votre nature.

507. Vous êtes sage de remplir vos devoirs. 

508. Le dévot fait toujours ce qui doit être fait, comme ce doit être fait et quand ce
doit être fait. 

509. Si vous êtes attaqué avec violence, usez de la force pour vous défendre. Se
protéger est un devoir.

510.  Par  l'autodiscipline,  les  impuretés  sont  écartées,  le  corps  fonctionne
parfaitement, aidant ainsi la Réalisation.
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4-3 : connaissance de soi

511.  La  fréquentation  du  Saint-Nom  mène  au  vrai  détachement,  à  la
connaissance, à la parfaite conscience de la béatitude et à la Libération.

512. La méditation vous libère de l'ignorance et de sa confusion. 

513. Apprenez à distinguer le vrai-soi du faux.

514. Le faux-soi naît de la nescience, de la confusion, des pensées, des émotions
et des savoirs appris.

515. La souffrance vient de ce que vous prenez l'illusion pour la réalité.

516.  Le vrai-soi,  bien  que pur,  voit  par  l'esprit  et  le  mental.  Fermez les  yeux,
recentrez-vous sur le Saint-Nom et voyez le vrai.

517. C'est pour le vrai-soi que les sens existent.

518. L'expérience de la dualité est nécessaire au but ultime.

520. Lorsque cesse l'ignorance, l'attachement et l'illusion disparaîssent.

521. L'ignorance est vaincue par la connaissance.

522.  La communion avec le  Saint-Nom se fait  par  le  service,  le  satsang et  la
méditation.

523. Quand les sens oublient la dualité, l'esprit entre en harmonie avec le Tout.

524. En méditation, reste immobile et garde ton esprit fixé sur un point.

525. Garder cette concentration de façon ininterrompue est dhyana.

526. Quand seul l'objet de la méditation existe, il y a samadhi.

527. La conscience vient de la maîtrise des fluctuations du mental.

528. La maîtrise vient de la pratique de la méditation et du service.

529. Par cette maîtrise vient la lumière de la connaissance.
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4-4 : la soif de vérité, la dévotion

530. La dévotion est un don de la Grâce.

531. Tu vois la Grâce dans l'Observance.

532. La Grâce aime la dévotion et l'humilité.

533. La dévotion conduit à l'extase parfaite

534. La dévotion mène au Royaume. 

535. L'Observance est dévotion.

536. La dévotion est une pratique, pas un sentiment.

537. L'harmonie de la vérité est le but de l'Observance.

538. Cherche à connaître la vérité en approchant un maître-éveillé.

539. Parmi des milliers d'hommes, un seul, peut-être, cherchera la vérité et parmi
ceux qui la trouvent, rare celui qui la pratiquera.

540. Celui qui a des oreilles pour entendre, entend la vérité dans le satsang.

541.  L'ignorant  se  voue  à  l'illusion  et  n'en  tire  que  de  brèves  et  illusoires
satisfactions. L'initié, observant l'agya, atteint satçitananda. 

542. La motivation des actes de celui qui est dans la vérité est la vérité.

543. Celui qui connaît la nature de la vérité ne s'occupe pas de ses désirs. 

544. L'initié, pratiquant la vraie voie, connaît la vérité, la sert et l'adore.

545.  Après avoir compris la nature des joies et des peines, l'initié, pratiquant la
vraie voie, conclut à la permanence de la vérité et à l’impermanence de l’illusion.

546. Au plus haut degré, la juste vue, un constant détachement, le discernement
permettent la fusion dans la vérité.

547.  La vérité est  au-dedans,  comme  au-dehors,  dans le mobile comme dans
l'immobile ; elle dépasse la perception des sens et de l'Esprit. Infiniment lointaine,
elle est aussi la plus proche de nous.

548. 
Le son qui se répète*, depuis les origines de la création, est la manifestation de la
vérité Suprême et Absolue. Pour l'accomplissement de leur destinée spirituelle, les
dévots l'écoutent sans discontinuer**.
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* Satnam, ou Saint-Nom, ou Verbe, mais pas un mantra.

**  Cette  écoute continue est  possible  grâce à  une technique dédiée,  cette  technique est  dite  du
« Saint-Nom »,  est  une  des  quatre  techniques  révélées  sur  La  Voie.  Le  fait  de  pratiquer  cette
technique dans l'action est le « service ».

549. La vérité absolue est le but de la pratique en conscience du Saint-Nom.

550. La  conscience du Saint-Nom transcende l'influence des trois gunas.

551. Celui, en vérité, qui connaît la gloire et la puissance de l'Un, le sert avec une
dévotion pure et sans partage ; c'est là un fait certain.

552.  Celui,  en vérité,  qui  est  sur  La Voie,  en dévotion,  reste en paix,  hors du
karma.

553. Que l'on offre, avec amour et dévotion, une chose simple, comme une fleur,
un fruit, de l'eau et cette offrande, aussi simple soit-elle, sera acceptée.

554.  Chantant la gloire du Seigneur, en pranam*, déterminé dans sa pratique, le
dévot n'est qu'amour. 

* Prosternation.

555. Ceux qui toujours servent et adorent l'Un, connaissent sa Grâce.

556. Celui qui envers l'ami, ou l'ennemi, devant la gloire ou l'opprobre, la chaleur
ou le froid, les joies ou les peines, l'éloge ou le blâme, se montre égal, libre de
toute souillure, silencieux, satisfait de tout, insouciant du gîte et qui, établi dans la
connaissance*,  reste dans le service,  avec amour et  dévotion connaît  une joie
sans pareille.

* Établi dans la connaissance signifie réalisé.

557.  Les  Hommes  qui,  sur  une  voie  de  dévotion,  n'ont  pas  la  connaissance,
reviennent naître et mourir en ce monde.

558. Celui qui attache son esprit au Saint-Nom et qui s'engage sur La Voie de la
dévotion, plein d'un zèle ardent, celui-là est réalisé.

559. L'Homme absorbé dans l'Unité est déjà du Royaume. 

560.  Celui qui connaît le détachement, mais pas la dévotion, ne trouvera pas le
vrai bonheur.

561. Par le service, l'initié reste en l'Un et s'élève dans la connaissance.

562. Celui qui, dans le Saint-Nom, se voue au service avec dévotion, est proche
du Seigneur.

563.  Le  Seigneur  ne  favorise  personne,  envers  tous,  il  est  impartial.  Mais
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quiconque le sert avec dévotion vit avec Lui, comme s'il était son ami. 

564. À travers le service de dévotion, on connaît l'Unité. 

565.  Celui  qui  a réalisé la connaissance réalise l'Unité et  jamais il  ne s’afflige,
jamais il n’aspire à quoi que ce soit. 

566. Celui qui, libre de doute, reconnaît l'Un comprend tout, c'est pourquoi il le sert
avec dévotion. 

567. L'être connaît l'extase lorsqu'il oublie le vieil Homme et se donne. 

568.  Qui connaît  le Saint-Nom, source de tout, réceptacle de la dévotion, peut
même à l'instant de mourir, s'y abandonner et s'y fondre à jamais. 

569.  Qui,  à  l'instant  de la  mort,  reste  attaché au Saint-Nom, les yeux fermés,
regard fixé entre les sourcils, celui-là ira certes à l'Unité parfaite.

Jai satçitanand

lavoie.eu

lavoie.eu@gmail.com

36


	Avant-propos
	1. Bhagavan
	1.1 : l'Un
	1.2 : le Saint-Nom, l'Homme et l'ego
	1.3 : libre-arbitre, but de la vie, la mort
	1.4 : le bien, le mal, le karma
	1.5 : le dévot et le monde
	2. Dharma
	2.1 : la Voie
	2.2 : Les quatre piliers
	2.3 : le service
	2.4 : le satsang
	2.5 : la méditation
	2.6 : Bhakti
	2.7 : la Grâce
	3. Le Guru
	3.1: le Guide
	4. Les angas de l'agya
	4-1 : devoirs vis-à-vis des autres
	4.1.1 : ne pas nuire
	4.1.2 : ne pas mentir, la réalité
	4.1.3 : l'intégrité
	4.1.4 : vie pure
	4-2 : devoirs vis-à-vis de soi
	4.2.1 : pureté, propreté, honnêteté
	4.2.2 : modération, contentement, sobriété
	4.2.3 : Observance, ascèse, simplicité
	4-3 : connaissance de soi
	4-4 : la soif de vérité, la dévotion

